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RÉSUMÉ

Le suivi de la reproduction de l’éperlan arc-en-ciel du sud de l’estuaire du Saint-Laurent

est réalisé annuellement à la rivière Fouquette depuis 1994. Ces travaux permettent

d’acquérir des informations pertinentes sur l’évolution du segment reproducteur de cette

population d’éperlans. L’échantillonnage a été réalisé entre le 29 avril et le 5 mai 2001 où

un total de 1286 éperlans a été échantillonné durant les 4 nuits d’inventaire sélectionnées.

Les prises moyennes par unité d’effort (PUE) sont de 232 éperlans/5 minutes. Cette

valeur est la deuxième moins élevée observée depuis 1994 et représente une diminution

de 62 % par rapport à celle observée en 2000 où l’on retrouvait un PUE de 612

éperlans/5 minutes. Le rapport des sexes est de 2,52 mâles pour 1 femelle. Ce rapport des

sexes est le deuxième plus élevé observé en faveur des mâles depuis 1994. L’âge moyen

des femelles est de 2,6 ans alors que celui des mâles est de 2,5 ans. Les tailles moyennes

qui y sont associées sont de 145,9 mm pour les femelles et de 138,5 mm pour les mâles.

L’activité reproductrice est fortement dominée par les éperlans de 2 ans qui représentent

près de 55 % des reproducteurs. L’indice de déposition des œufs (IDO) est relativement

faible en 2001 et n’atteint que 4,3. La déposition des œufs est surtout assurée par les

femelles âgées de 2 et 3 ans contribuant ainsi à 84 % de l’IDO. L’expérience d’évaluer le

taux de survie des œufs a été reconduit à la rivière Fouquette et initié à la rivière Ouelle

mais la mise en place des collecteurs d’œufs modifiés n’a pas permis l’obtention d’un

échantillon d’œufs assez important pour assurer le suivi. Des correctifs devront être

apportés aux unités d’échantillonnage en 2002 afin d’atteindre les différents objectifs de

l’étude.
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1. INTRODUCTION

L'éperlan arc-en-ciel anadrome (Osmerus mordax Mitchill) du sud de l'estuaire constitue

une population génétiquement distincte des autres populations d'éperlans du fleuve Saint-

Laurent (Bernatchez et al. 1995; Bernatchez et al. 1993). Autrefois abondante, cette

population a vu ses effectifs diminuer considérablement au cours des trente dernières

années. La désertion de l’importante frayère de la rivière Boyer par les reproducteurs,

s'associe bien au déclin observé (Trencia et al. 1990; Robitaille et Vigneault 1990).

Depuis la fin des années 80, seulement trois frayères connues contribuent au maintien de

cette population d'éperlans au niveau actuel. Elles sont de l'amont vers l'aval, le ruisseau

de l'Église, la rivière Ouelle et la rivière Fouquette (figure 1). Cette dernière représente à

elle seule 29 % de toutes les superficies de frayères utilisées sur la rive sud de l'estuaire

du Saint-Laurent.

Le nombre limité de tributaires de fraye et leur vulnérabilité potentielle rendent cette

population d’éperlans vulnérable. C’est pourquoi le ministère du Loisir, de la Chasse et

de la Pêche (actuellement la Société de la faune et des parcs du Québec) a instauré, en

1990, le suivi de la reproduction de cette population sur les frayères du ruisseau de

l’Église et de la rivière Fouquette.

Pour une troisième année consécutive, le suivi de la reproduction a été restreint à la

rivière Fouquette. Les résultats d’échantillonnage obtenus au ruisseau de l’Église et à la

rivière Fouquette entre 1994 et 1998, ont en effet démontré que c’est à cette dernière que

les tendances de population peuvent être décelées.

Ce rapport décrit les résultats de la campagne d’échantillonnage menée en 2001. Ils sont

ensuite comparés à ceux obtenus entre 1994 et 2000, afin d'établir les correspondances

entre les années et déceler ainsi les tendances de cette population d'éperlans.
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Figure 1. Localisation des frayères à éperlan arc-en-ciel, historiques et actuelles, du sud de l'estuaire du
Saint-Laurent.

2. MÉTHODOLOGIE

2.1. Échantillonnage

L’échantillonnage ainsi que les mesures et observations effectuées sur les éperlans frais

ont été réalisés selon les modalités décrites par Pelletier et al. (1996) et Pouliot et

Verreault (2000). La détermination du taux de survie des œufs d’éperlans a été tentée une

seconde fois en 2001 à la rivière Fouquette selon les modalités et les recommandations

suggérées par Pouliot et Verreault (2000).

2.2. Analyse des données

L’analyse des données a été effectuée selon les modalités présentées par Pouliot et

Verreault (2000). Un total de 6 nuits d’échantillonnage a été réalisé entre le 29 avril et le

5 mai 2001. L’échantillon totalise 1286 éperlans pour cette période. Selon la méthode de

Pettigrew et Verreault (1997), les nuits d’échantillonnage retenues pour l’analyse sont

celles du 29 et 30 avril ainsi que celles du 1er et 2 mai (figure 2). Un total de 962 éperlans

a été capturé durant ces quatre nuits.
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Figure 2. Journées sélectionnées pour l'analyse et températures de l'eau à la rivière Fouquette en 2001.

3. RÉSULTATS

3.1 Prises par unité d’effort et rapport des sexes

Les prises moyennes par unité d’effort (PUE) à la rivière Fouquette en 2001, sont de

232 éperlans/5 minutes. Cette valeur est la deuxième moins élevée observée depuis 1994

et représente une diminution de 62 % par rapport à celle observée en 2000 où l’on

retrouvait un PUE de 612 éperlans/5 minutes (figure 3, tableau 1).

Les prises moyennes par unité d’effort des femelles en 2001 sont de 72

femelles/5 minutes. Cette valeur est à l’image du PUE global de saison; elle est

également la deuxième valeur la plus faible enregistrée depuis le début du suivi.
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Le rapport des sexes, en 2001, est de 2,52 mâles pour 1 femelle (tableau 1). Ce rapport

des sexes est le deuxième plus élevé observé en faveur des mâles depuis 1994. Cette

valeur contraste beaucoup avec celle enregistrée en 2000 alors qu’on y retrouvait une

prédominance de femelles pour la première fois depuis le début du suivi de la

reproduction à la rivière Fouquette.

Figure 3. Prises par unité d'effort des éperlans arc-en-ciel en période de reproduction à la rivière Fouquette
entre 1994 et 2001.

0
100
200
300
400
500
600
700
800

1994 1995 1996 1997 1998 1999 2000 2001

Année

PU
E 

(é
pe

rla
ns

 / 
5 

m
in

ut
es

) Femelles
Mâles



Tableau 1. Synthèse des paramètres d'échantillonnage de l'éperlan arc-en-ciel à la rivière Fouquette entre 1994 et 2001.

Âge moyen
(année) (n)

Taille moyenne
(LF en mm)(n)Année

PUE
(Éperlans/5 min)
nb. jours-pêche

Rapport
des sexes

(mâle : femelle)

PUE
femelles

(Éperlans/5 min)

Indice de
déposition
des œufs M F M F

2001 232 / 5 min
4 nuits 2,52 : 1 72 4,3 2,5 662 2,6 300 138,5 662 145,9 300

2000 612 / 5 min
2 nuits 1 : 1,13 325 16,1 2,9 298 3,0 98 147,5 298 162,4 98

1999 136 / 5 min
3 nuits 2,94 : 1 35 3,5 3,5 400 3,7 160 166,0 400 183,0 160

1998 602 / 5 min
3 nuits 1,83 : 1 213 12,1 3,0 504 3,1 217 146,0 504 156,0 217

1997 743 / 5 min
3 nuits 2,3 : 1 225 12 2,9 446 2,9 78 146,0 446 145 78

1996 53 / 5 min
7 nuits 1,1 : 1 25 5 3,2 612 3,5 245 156,0 612 170,0 245

1995 124 / 5 min
5 nuits 2,4 : 1 36 5,6 3,4 2399 3,6 1156 167,0 2399 179,0 1156

1994 333 / 5 min
3 nuits 1,1 : 1 159 10,4 3,0 1780 2,9 445 159,0 1780 163,0 445

5
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3.2 Structure d’âge et de taille

En 2001, la cohorte produite en 1999, qui entre dans le recrutement à l’âge de 2 ans,

domine fortement l’activité reproductrice avec 54,8 % des reproducteurs (figure 4). C’est

la plus grande contribution des éperlans de 2 ans dans le recrutement depuis le début du

suivi instauré en 1994. En seconde importance, on retrouve la cohorte de 1998, âgée de

3 ans, qui représente 39,6 % des reproducteurs. Les cohortes des années 1997 (4 ans),

1996 (5 ans) et 1995 (6 ans) ne représentent que 5,6 % des éperlans qui ont fréquenté la

frayère en 2001.

Figure 4.  Distribution des fréquences d’âge des éperlans arc-en-ciel à la rivière Fouquette en 2001.
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L’âge moyen du reproducteur est de 2,5 ans (s = 0,87 an) pour les mâles et de 2,6 ans

(s = 0,78) pour les femelles (figure 4). Les tailles moyennes associées à ces distributions

sont de 138,5 mm (s = 21,7) pour les mâles et de 145,9 mm (s = 25,7 mm) pour les

femelles (figure 5).

Figure 5. Distribution des fréquences de taille des éperlans arc-en-ciel à la rivière Fouquette en 2001.
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En 2001, l’indice de déposition des œufs atteint 4,3 (figure 6). C’est la deuxième valeur
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abondantes (46 % de l’effectif) et contribuent en force à la déposition des œufs avec près

de 59 % de cette dernière. Contrairement à l’an passé, les femelles âgées de 4 et 5 ans
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0

2

4

6

8

10

12

14

16

100 110 120 130 140 150 160 170 180 190 200 210 220 230 240 250 260

Classe de longueur à la fourche (mm)

Fr
éq

ue
nc

e 
re

la
tiv

e 
(%

) Femelles (moy.= 145,9 mm : s = 25,7 mm)

Mâles (moy. = 138,5 mm : s = 21,72 mm)



8

Figure 6.  Indice de déposition des œufs d’éperlans arc-en-ciel, à la rivière Fouquette entre 1994 et 2001.

Figure 7. Contribution relative de chaque classe d’âge des femelles d’éperlans arc-en-ciel à la déposition
des œufs et à l’effectif total, à la rivière Fouquette en 2001.
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Figure 8. Contribution nette de chaque cohorte annuelle des femelles d’éperlans arc-en-ciel à la déposition
des œufs à la rivière Fouquette entre 1994 et 2001.

3.4 Estimation du taux de survie des œufs

Suite aux recommandations de Pouliot et Verreault (2000), l’estimation du taux de survie

des œufs d’éperlan a été tentée une seconde fois à la rivière Fouquette en 2001 ainsi qu’à

la frayère de la rivière Ouelle. Les résultats obtenus n’ont cependant pas été concluants.

Les modifications apportées aux unités d’échantillonnage soit des collecteurs d’œufs
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permis une adhésion adéquate des œufs d’éperlans à leur surface. Les parcelles

d’échantillonnage devant servir à compter les œufs sur la surface plastifiée avaient été

préalablement sablées afin d’en augmenter la rugosité pour ainsi les rapprocher de

l’apparence du substrat rocheux observé sur la frayère. Il est également possible que la

forme arrondie des collecteurs ait pu limiter l’adhésion des œufs à leur surface. À ce

sujet, les œufs incubés naturellement à la frayère sont, la plupart du temps, observés sur

les faces latérales de cailloux possédant des arêtes prononcées (observation des auteurs).

Le faible échantillon d’œufs disponibles à chacune des rivières n’a donc pas permis le

suivi de l’incubation des œufs et l’évaluation de leur taux de survie en 2001.
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4. DISCUSSION

L’analyse des résultats en 2001 suggère que l’intensité de la reproduction a été

relativement faible à la rivière Fouquette. L’abondance des femelles de 3 ans prévisible

en 2001, fut anticipée par Pouliot et Verreault (2000) en raison de la forte contribution

des femelles de 2 ans à la saison de reproduction 2000. La faible abondance de femelles

de grande taille (> 3 ans), possédant une grande capacité de déposition d’œufs, semble

expliquer en partie le faible indice de déposition d’œufs observé en 2001.

Les femelles âgées de 2 ans ont occupé une place relativement importante dans la

déposition des œufs en 2001 avec près de la moitié des effectifs. Cette cohorte, associée à

un faible indice de déposition d’œufs en 1999, semble donc avoir bénéficié d’un bon taux

de survie au stade de l’œuf, mais pourrait également avoir rencontré des conditions

favorables à sa croissance durant ses deux premières années de vie estuarienne. En effet,

Mingelbier et al. (2001) ont mis en évidence certains facteurs climatiques pouvant avoir

une incidence sur l’abondance des éperlans de l’estuaire du Saint-Laurent. Entre les

années 1915 et 1985, les fluctuations cycliques de niveau d’eau du fleuve et de la

température de l’air ont semblé influencer l’abondance des éperlans de l’estuaire. Les

analyses révèlent en effet que ces deux facteurs étaient généralement corrélés

négativement aux débarquements commerciaux d’éperlans sur la rive sud de l’estuaire.

L’influence qu’a la variabilité de certains facteurs climatiques, notamment les niveaux

d’eau et la température de l’air sur le recrutement des éperlans, devrait donc intervenir

dans la gestion de cette population d’éperlans. Les préoccupations associées au

développement d’un indice d’éclosion des œufs demeurent toujours à la rivière Fouquette

étant donné que la survie des œufs en incubation y semble davantage problématique que

sur les deux autres frayères de la rive sud de l’estuaire.

Enfin, la fréquentation spatio-temporelle des frayères du sud de l’estuaire par les

reproducteurs demeure mal documentée jusqu’à ce jour. On ne sait toujours pas si des

échanges existent entre les différents stocks d’éperlans utilisant chacune des frayères

annuellement, ou bien si le phénomène du retour à la rivière natale (homing) existe au
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sein de cette population. L’acquisition de connaissances à ce sujet permettrait donc de

préciser le statut du suivi de la reproduction des éperlans à la rivière Fouquette dans le

cadre de la gestion de la population d’éperlans de la rive sud.

5. CONCLUSION ET RECOMMANDATIONS

À la lumière des résultats obtenus, il est probable que les cohortes 1999 et 2000

assureront en bonne partie l’effort de la reproduction à la rivière Fouquette en 2002.

Quant à l’intensité de déposition d’œufs qui risque d’y être associée, il devient très

difficile de prévoir le niveau qu’elle atteindra. Les tendances et les prédictions qui ont été

tracées auparavant à ce sujet étaient erratiques. Le manque de connaissances au niveau du

taux de survie des œufs et au niveau de l’influence qu’ont les fluctuations cycliques de

certains facteurs environnementaux sur le recrutement des éperlans de l’estuaire, limite

l’interprétation des résultats. Le développement d’un indice d’éclosion des œufs est

toujours une priorité afin de préciser le niveau de gestion de la population d’éperlans du

sud de l’estuaire.

Afin de mettre au point un type d’unité d’échantillonnage adéquat à la fixation des œufs

et qui n’influencerait pas la survie de ces derniers, d’autres essais devront être effectués

avec différents matériaux afin de trouver la combinaison idéale du substrat artificiel.
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